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Homélie du dimanche 27 Août 2023 
21e dimanche du T.O. 

Mt 16, 13-20 
 

 C’est sur la foi de Pierre que repose la foi de l’Église : « Tu es Pierre et sur cette pierre je bâtirai mon Église. » 
Pourtant la foi de Pierre n’a jamais été une foi parfaite ; elle a toujours eu des hauts et des bas et ça nous rassure 
car notre foi est pareille. Que retirer pour nous de la foi de Pierre ? 
 

 Dans l’Évangile d’aujourd’hui la foi de Pierre est tout en haut, elle est même exemplaire. À la question de 
Jésus : « Pour vous qui suis-je ? », Pierre ne donne pas une réponse de catéchisme ou la réponse des gens 
autour de lui mais une réponse personnelle jaillie du fond de son cœur et une réponse publique, une prise de 
position publique que tout le monde peut entendre : « Tu es le Christ le fils du Dieu Vivant ! » 
Comme Pierre, cultivons en nous une foi personnelle, une foi qui exprime notre attachement intime au 
Christ, une foi qui exprime ce que nous connaissons du Christ d’après notre expérience intérieure de sa 
présence en nous, de son action en nous, de ses bienfaits en nous.  Et ne gardons pas notre foi pour nous en 
la cachant mais exprimons la en en parlant, montrons la en la vivant, manifestons ouvertement, 
publiquement que nous sommes chrétiens.  
 

 Le premier sommet de la foi de Pierre c’est évidemment au bord du lac de Galilée. Il est en train de 
pêcher avec André, Jacques et Jean et voilà que Jésus passe et les appelle : « Venez à ma suite, je vous ferai 
pêcheurs d’hommes. »« Aussitôt » nous dit l’Évangile, quittant tout, Pierre et les trois autres le suivirent. La foi 
de Pierre n’est pas une foi qui discute, pèse le pour et le contre, hésite, traîne les pieds mais c’est un 
élan, un oui sans condition, un oui enthousiaste, un oui spontané, une disponibilité immédiate : 
« aussitôt ! » il suit le Christ quand il l’appelle. 
Comme Pierre, cultivons en nous une foi enthousiaste, une foi joyeuse, une foi spontanée, une foi qui 
dit tout de suite oui aux appels du Seigneur, que ce soit des appels importants, l’appel à une vocation, ou à 
une nouvelle orientation de vie ou que ce soit les appels quotidiens au service des autres, à des responsabilités 
ou à une vie meilleure, plus évangélique. 
 

 Un des grands sommets, des plus grands hauts de la foi de Pierre, c’est sans aucun doute la 
Transfiguration de Jésus. Là, au sommet du mont Thabor, Pierre voit Jésus transfiguré rayonnant de la 
lumière de Dieu et il se sent tellement bien en sa Présence qu’il déclare : « Seigneur, l est bon que nous 
soyons ici. Si tu le veux, je vais dresser ici trois tentes, une pour toi, une pour Moïse, une pour Élie ! » Là la foi 
de Pierre n’est plus une foi qui dit oui ni une foi qui s’affirme publiquement mais une foi qui contemple, qui 
goûte, qui ressent la Présence Divine, ce qui prouve que la foi de Pierre est autant contemplative qu’active. 
Comme Pierre, cultivons dans nos vies des moments de contemplation, d’intimité, de cœur à cœur avec 
e Christ, des moments où on goûte sa Présence, où on s’en remplit, où l’on dit comme l’Apôtre : «  Qu’il fait 
bon d’être avec toi, Seigneur ! » 
 

 Hélas quand Jésus commence pour la première fois à parler de sa Passion, de sa Croix, de sa mort et de sa 
résurrection, Pierre ne peut entendre ça et ne peut l’accepter. Alors comme le dit Saint Matthieu au chapitre 16, 
verset 22 : « Il prend Jésus à part et lui fait de vifs reproches : Dieu t’en garde, cela ne t’arrivera 
pas ! »C’est alors que Jésus lui rétorque vivement que sa foi est tombée plus bas que terre, qu’elle est 
entre les mains de Satan, rien que ça : « Passe derrière moi Satan ! Tu es pour moi une occasion de chute : 
tes pensées ne sont pas celles de Dieu mais celles des hommes ! » 
Pour que notre foi ne tombe pas si bas, ne fuyons pas la Croix, les épreuves de la vie ou les difficultés de 
la vie chrétienne, les oppositions, les persécutions, les rejets parce que nous sommes croyants : vivons 
courageusement notre vie chrétienne même si elle nous met en porte à faux avec notre société et notre 
entourage, et dans toutes nos épreuves spirituelles ou simplement humaines, comme Marie au pied de la 
Croix, restons debout avec la force de l’Esprit Saint. Oui acceptons que la Croix soit plantée au cœur de 
notre foi chrétienne. 
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 Dans certains épisodes de l’Évangile, la foi de Pierre connaît à la fois, en même temps, des hautes et 
des bas comme dans l’Évangile lu il y a 15 jours. C’est la tempête sur le lac car les vents sont contraires et 
voilà que Jésus rejoint ses disciples en marchant sur la mer. Grosse panique des apôtres car ils croient voir un 
fantôme. Mais Pierre, lui, reconnaît Jésus et dans sa foi lui dit : « Seigneur, si c’est bien toi, ordonne-moi de 
venir vers toi sur les eaux ! » Alors Pierre se jette à l’eau pour nous montrer que la foi ce n’est pas rester en 
sécurité près de Dieu mais se jeter à l’eau, prendre des risques, être audacieux, courageux, s’engager dans les 
tempêtes du monde. Hélas tout de suite après ce bel exemple donné à tous, Pierre se met à douter et à couler 
au point de crier au secours : « Seigneur, sauve-moi ! » Il a osé, il y a cru, mais pas assez ; il était tout en 
haut et d’un coup est redescendu en bas : « Homme de peu de foi, pourquoi as-tu douté ? » lui reproche 
Jésus en le prenant par la main. 
Comme Pierre cultivons en nous une foi courageuse, audacieuse, une foi qui prend des risques, se 
mouille, s’engage mais en faisant confiance non en nos propres forces mais en la force du Christ en nous, la 
force de son Esprit ! 
 

 Un autre sommet de la foi de Pierre c’est après la multiplication des pains, la foule est émerveillée et 
enthousiaste au point de vouloir prendre Jésus pour son roi. Mais quand Jésus commence son discours sur le 
Pain de Vie en disant qu’il veut donner sa chair à manger, tout le monde part et ne restent avec Jésus que les 
Douze qu’il interroge : « Voulez-vous partir vous aussi ? » Pierre alors une fois de plus, courageusement, 
publiquement et dans un élan de foi exemplaire répond : « Seigneur à qui irions-nous, tu as les paroles 
de la vie éternelle. Quant à nous, nous croyons et nous savons que tu es le Saint de Dieu ! » 
Comme Pierre, cultivons en nous une foi solide, qui reste fidèle, une foi à contre-courant de tous ceux 
qui aujourd’hui désertent, quittent l’Église, ne veulent plus entendre le message de l’Évangile. Ce n’est pas 
parce que l’Église aujourd’hui déçoit ou choque qu’il faut la quitter et surtout prendre ses distances par rapport 
à l’Évangile. Puisse notre foi rester solide et fidèle quoiqu’il arrive. 
 

 Bien sûr, c’est au cours de la Passion que la foi de Pierre va tomber le plus bas. Déjà au jardin des 
oliviers, quand Jésus annonce : « Cette nuit je serai pour vous une occasion de chute », tout de suite, Pierre 
rétorque bien orgueilleusement et avec beaucoup de présomption : « Si tous viennent à tomber à cause de 
toi, moi je ne tomberai jamais ! » et Jésus lui annonce ce qui malheureusement va arriver : « Amen, je te le 
dis : cette nuit même, avant que le coq chante, tu m’auras renié trois fois ! » Pierre se défend alors et insiste : 
« Même si je dois mourir avec toi, je ne te renierai pas ! » Et pourtant, on le sait tous, Pierre reniera bien 
trois fois ! 
Attention donc, ne nous croyons pas plus forts que Pierre : des défaillances de toute sorte sont déjà 
arrivées ou vont encore arriver dans notre foi ! Notre foi même solide n’est jamais acquise une fois pour toutes, 
elle a besoin de l’aide des autres et de l’aide de Dieu. Ne vivons donc pas notre foi tout seuls, isolés, vivons 
notre foi en communauté, acceptons d’être portés par des équipes, des mouvements, des paroisses, des 
accompagnateurs. Et surtout prions, invoquons l’Esprit Saint, demandons sans cesse, l’aide de Dieu 
pour qu’il fortifie notre foi et nous aide à traverser toutes les épreuves qui ébranlent notre foi pour en faire 
toujours un nouveau départ vers une foi plus mûre et plus solide. 
 

 Heureusement après le minable triple reniement de Pierre, il y aura le regard d’amour du Christ 
ressuscité sur Pierre et la triple question qui remettra tout en ordre et remettra Pierre définitivement sur le 
bon chemin : « Simon, fils de Jean, m’aimes-tu ? Vraiment plus que ceux-ci ?... M’aimes-tu vraiment ?... 
Simon, fils de Jean, m’aimes-tu ? » Et alors Pierre dira non simplement sa foi en Jésus mais son amour 
indéfectible pour lui : « Seigneur, tu sais tout, tu sais bien que je t’aime ! »Voilà le sommet de la foi de Pierre : 
la foi qui devient amour, amour total, don total et irréversible au Christ. 
Comme Pierre, cultivons en nous cette foi qui devient amour, amour total du Christ et amour des autres 
comme il les aime, don total au Christ, don total aux autres. En attendant d‘arriver à ce sommet acceptons 
d’avoir nous-mêmes comme Pierre des hauts et des bas dans notre foi car c’est cela la vraie foi. 
 
Amen ! 
 

René Pichon 


